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Commission Internationale d’ENSEMBLE! 
Un bilan

Archéologie. 
Il y a une préhistoire de cette commission.  ENSEMBLE! est né à l’automne 2013, alors 
que se déployait la révolution ukrainienne de la Dignité en 2013-2014, qu’allaient suivre 
la première invasion du Kremlin en Crimée et du Donbass en 2014. C’était également les 
événements  en  Tunisie  et  en  Syrie.  ENSEMBLE!  a  assumé  une  forte  dimension 
internationaliste  de  son  intervention,  dont   la  Commission  a  représenté  une  pièce 
importante (1).

Elle s’est organisée de manière formelle par la mise sur pied d’une équipe d’animation, à 
partir  d’une  réunion  à  l’Université  d’automne  de  2018  autour  d’Henri  Mermé  qui  en 
assuré la coordination jusqu’à la fin de 2023. D’autres commissions – Europe, Magmo 
(Maghreb-Moyen-Orient), État espagnol, RQNA (Régionalismes, questions nationales et 
autodétermination),  Palestine-Israël  (cette  dernière  particulièrement  active  depuis  la 
guerre  génocidaire  à  Gaza)  ont  été  concernées  par  l’international.  Entre  ces 
commissions, les militants naviguaient au gré de leur disponibilité.  Aucune cependant, 
hormis la commission Palestine-Israël, mais seulement dans la dernière période, n’a eu 
une existence aussi régulière et aussi productive que la Commission internationale.

Il  importe  cependant  de  distinguer  l’Équipe  d’animation (EA)  et  la  Commission 
internationale (Com’inter) stricto sensu (une cinquantaine d’inscrits) qui tint de temps 
en temps des réunions plénières.  Une ou deux par  an,  tel  était  l’objectif  mais  nous 
n’avons  pas  pu  le  tenir.  L’Équipe  d’animation tenait  quant  à  elle  ses  réunions  (en 
visioconférence) toutes les deux semaines avec une quinzaine de participants).   Elle 
avait  pour  tâche  d’assurer  une  veille  permanente,  de  passer  en  revue,  après  une 
introduction, les points chauds dans l’actualité internationale, de charger certains de 
ses  membres  de  rédiger  le  cas  échéant  un  communiqué  à  proposer  à  l’EAN  et 
d’envisager  et  d’organiser  les  visioconférences  voire  des  webinaires  souhaitables. 
Réunions suivies, en général, par au moins une dizaine de membres dont certains ont 
des domaines d’intérêt et de compétences privilégiés. 

Les échanges d’idées et d’arguments s’y sont en général déroulés dans une atmosphère 
fraternelle malgré les inévitables divergences. Ce fut un travail collectif  d'une grande 
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ampleur et richesse, qu'il s'agit maintenant de préserver, d'enrichir et de développer à 
une échelle plus vaste au sein de la nouvelle Alliance L'Après. Tous les membres de 
l'Équipe d'animation y ont participé par et pour des échanges enrichissants. Lesquels 
ont permis d’embrasser l’ensemble des questions. Sans parler de très nombreuses et 
régulières  visio-conférences  sur  la  guerre  contre  l'Ukraine  depuis  février  2022, 
organisées par nos soins avec des invités extérieurs, Certains dossiers ont été suivis  
plus spécifiquement  par tel ou tel camarade. Par exemple John Barzman pour les États-
Unis,  Stefan  Bekier  (conférence  de  Bruxelles)  et  Jean-Paul  Bruckert  pour  l’Ukraine, 
Armand Creus pour les relations avec la Gauche européenne (rencontre de Barcelone), 
Bruno Della Suda pour les questions nationales, Jacques Fontaine pour la Palestine et le 
Maghreb, Gilles Lemée pour la question kurde et la Syrie, Denis Marx pour la Syrie et la 
Tunisie, Henri Mermé et Henri Saint-Jean pour la Tunisie et l’Algérie, Richard Neuville et 
Mariana Sanchez pour l’Amérique latine, la Catalogne et le Pays basque, Francis Sitel  
pour  la  Kanaky  et  la  Syrie…  Ponctuellement,  d’autres  camarades  y  ont  également 
apporté leurs contributions

Des  missions  sont  à  rappeler,  deux  organisées  par  Jacques  Fontaine  (Algérie  et 
Palestine), en Tunisie à l’occasion du Forum social.

Un travail d’élaboration important a permis de réaliser des brochures, dont nous avons 
tout  lieu  de  considérer  qu’elles  ont  non  seulement  nourri  la  réflexion  de  notre 
mouvement (introductions à l’international lors des CN ou des AG) mais nourri aussi – et 
c’est le plus important - les mobilisations. Il s’agit autres de la brochure sur l’Europe, 
« Une Alternative pour l’Europe. Quelques questions et quelques éléments de réponse » 
(24 p.), à laquelle les membres de l’EA de la Com’inter ont largement participé. 

Au sujet de la guerre d’agression de l’impérialisme russe contre l’Ukraine, qui est un 
domaine essentiel de notre intervention, nous avons  contribué, sous l’égide du Réseau 
européen de solidarité avec l'Ukraine (RESU), dont Ensemble! fut un des fondateurs et 
auquel nombre d’entre nous participent, à la rédaction d’une  brochure sur l’Ukraine 
intitulée « Pourquoi soutenir la résistance ukrainienne ? » (36 p.) D’autres brochures ou 
contributions  sur l’Ukraine mises sur le site émanent directement de nous « Ukraine, 
une guerre de libération nationale.  Aspects militaires et  politiques » (en 2 parties)  et 
« Solidarité avec la résistance ukrainienne » (4 p.). 

Celle consacrée à l’Algérie, « Le Hirak, vers une nouvelle indépendance algérienne » (40 
p.) a souffert pour sa diffusion de la période de confinement lors du Covid. 
Ajoutons, en  octobre  2020,  une  brochure  sur  la  situation  internationale 
« International.  Entre,  ambitions,  tensions  et  révolutions.  Un  monde  de  plus  en  plus 
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complexe » (91 p.),  une somme dont nous avons tout lieu d’être fiers ! Elle devrait être 
actualisée… 

D’autres introductions ou rédactions sur des questions comme le « suivi Nicaragua » ou 
« Catalogne, ou « la question nationale », n’émanent pas directement de la Com’inter 
même si, à dives titre, des camarades de celle-ci- y sont  impliqués Il faut enfin noter 
que sur la Palestine, au cœur de l’actualité internationale depuis le 7 octobre 2023 et la 
guerre abominable menée à Gaza, dans un contexte de dissensus sur la question du 
génocide, l’Équipe d’animation de la commission Palestine-Israël  a pris le relais.  Un 
dissensus qui, dans la perspective de la dissolution de notre mouvement, a provoqué 
une séparation de trois d’entre nous (voir les textes dans Échanges au sein de l’Équipe 
d’animation de la Commission internationale envoyés à l’EAN).

D’autre part, Le travail de la commission a été d’organiser des  visio-conférences sur 
des  thèmes  variés  touchant  aux  relations  internationales,  à  l’évolution  de  certains 
régimes, et à l’analyse des rapports de forces. Visio-conférences par nécessité aussi 
d’abord durant la covid. Soit en comptant sur nos propres forces (et du coup plutôt à 
usage  interne),  soit,  souvent,  en  élargissant  à  des  compétences  extérieures  (Yoletti 
Bracho,  Raphaël  Granvaud,  Habib  Kazdaghli  et  Mohieddine  Cherbib,  Franck 
Gaudichaud  etc.),  voire  en  en  faisant  des  évènements  en  associant  d’autres 
organisations aux invitations. 

Quelques  exemples :  Chine  et  course  aux  armements  durant  le  Covid,  États-Unis, 
Amérique  latine (Chili,  Venezuela),  Maghreb  (Algérie  (le  Hirak),  Tunisie),  Afrique  sub-
saharienne (Sahel et Françafrique), et en solidarité avec la Syrie après la chute d’Assad. 
Sans parler  de très nombreuses et  régulières visio-conférences sur  la  guerre contre 
l'Ukraine depuis février 2022, organisées par nos soins avec des invités extérieurs. Cette 
dernière, en fait un webinaire, en association mais suscitée et organisée par nous en 
association avec d’autres organisations ou revues  (avec Ziad Majed, politiste, Farouk 
Mardam-Bey,  historien  et  éditeur,  Jihad  Yazigi,  économiste,  Abdulay  Sayed,  juriste). 
Nous  avons  organisé  enfin  une  visio-conférence  très  suivie  avec  trois  intervenants 
émanant  de  nos  rangs sur  la  situation internationale après  l’arrivée au pouvoir  de 
Trump,  "USA,  questions  sur  une  catastrophe.  Conséquences  intérieures, 
internationales  et  plus  précisément  sur  l'Europe".  Nos  interventions,  revues  pour 
publication, de même que celles concernant la Syrie (p.100-118), ont été publiées dans 
« ContreTemps », n°65, avril 2025 (p.46-77). 

Malgré  quelques  points  noirs  comme  une  participation  presque  exclusivement 
masculine  ou  la  non-participation  à  notre  travail  de  nos  camarades  Ensemble-
insoumis, mais surtout, et de loin, une rupture de nos trois camarades que pour notre 
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part  nous  avons  considéré  comme  évitable,  nous  pouvons  à  bon  droit  semble-t-il, 
regarder le bilan de la Com’inter et de son EA comme largement positif. L'existence de 
l'équipe  d'animation  de  la  commission  internationale  a  en  outre  permis  la  mise  en 
commun du travail international mené par les villes et sections locales et a, en retour  
aidé au développement de ce travail.

À mettre au crédit de tous les camarades de l’EA et au crédit d’ENSEMBLE!

L’EA de la Com’intern
John Barzman, Stefan Bekier, Jean-Paul Bruckert, Jacky Chataigner, Armand Creus, 
Gilles Lemée, Denis Marx, Roland Mérieux, Henri Mermé,  Henri Saint-Jean, Mariana 
Sanchez, Francis Sitel. (2)

(1) : La Commission internationale a été partie prenante et a favorisé l’intervention internationaliste du 
mouvement dans sa totalité, qui est un élément central de son bilan et dont nous pouvons collectivement 
être fiers. Ainsi lors de l'Université d'automne en 2023, une journée fut consacrée à des conférences-
débats sur la solidarité avec l'Ukraine (le matin) et avec la Palestine (l'après-midi et soir), avec des 
activistes et intellectuels connus ukrainiens, russes et palestiniens. Au nom d’ENSEMBLE nous avons 
participé en mars 2024 à Bruxelles au séminaire sur l'Ukraine organisé par la gauche finlandaise, 
suédoise, danoise et portugaise au Parlement européen, ainsi qu'à la conférence internationale de 
solidarité avec l'Ukraine organisée par le RESU. De très nombreux courants de la gauche syndicale, 
politique et associative ukrainienne et internationale soutenant l'Ukraine étaient représentés aux deux 
événements.

(2) : Bruno Della Sudda, Jacques Fontaine, Richard Neuville, ont été partie prenante de l’EA jusqu’à ce que 
leur désaccord avec le rassemblement avec L’Après les conduise récemment à s’en séparer.
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